
 

 

Quelques dates à retenir pour les semaines à venir 
__ 

 

Dimanche 20 juin : le Groupe, l’Etoile du Rosaire, a le plaisir de vous annoncer 

qu’un Rosaire sera récité en action de grâce à Saint Joseph, à l’église Saint Joseph 

des Carmes, de 14h30 à 17h30. Vous êtes tous les bienvenus. 
 

Dimanche 27 juin, pour la messe de 11h00 : Rassemblement de la 

communauté de Saint Joseph des Carmes pour le départ du Père Benoît Aubert. 

Un verre de l’amitié sera servi après la célébration. 
 

Nous sommes en communion de prière avec les séminaristes des Carmes et les 

séminaristes de Paris qui seront ordonnés diacres ou prêtres en plusieurs 

diocèses au cours du mois de juin. 
 

Nous nous excusons auprès de tous ceux qui sont venus le dimanche 

13 juin pour assister à la messe de 9h30. Celle-ci a dû être annulée au 

dernier moment. 
             

Dans le cadre de l’année de Saint Joseph,  

nous allons publier un livret avec l’ensemble des fiches réalisées 

autour du Saint Patron de notre église. 

En conclusion du livret, nous souhaiterions présenter ce que chaque membre de 

la communauté a découvert sur la figure spirituelle de Saint Joseph. 
 

Vous pouvez déposer vos témoignages écrits (pas trop longs…) au secrétariat de 

l’église ou les envoyer par mail à accueil@sjdc.fr d’ici le lundi 21 juin, 12h. 

 
 
 

 

Horaires d’été 

Du samedi 10 juillet au jeudi 26 août, l’église sera fermée. 

Il n’y aura pas de messes célébrées dans l’église à partir du lundi 5 juillet. 
 

Les messes de semaine reprendront selon les horaires habituels 

à partir du mercredi 1er septembre. 

Les messes dominicales reprendront à partir du samedi 4 septembre. 
 

Il n’y aura pas de visite le samedi à 15h pendant le mois d’août. 
 

A partir du 1er septembre, 

en semaine, l’entrée de l’église se fera par le 74 rue de Vaugirard (entrée de l’ICP) 

le samedi et le dimanche par le 70 rue de Vaugirard 
 

 

         

 

 

 

Eglise Saint Joseph des Carmes 

12ème dimanche du temps ordinaire, 20 juin 2021 
 

Job 38, 1.8-11 

Psaume 106 

2 Corinthiens 5, 14-17 

Saint Marc 4, 35-41 

 
PAR SA CROIX 

 

« Pourquoi avez-vous peur ? N’avez-vous pas encore la foi ? ». Le début de la 

foi, c’est de savoir qu’on a besoin de salut. Nous ne sommes pas autosuffisants ; 

seuls, nous faisons naufrage : nous avons besoin du Seigneur, comme les anciens 

navigateurs, des étoiles. Invitons Jésus dans les barques de nos vies. Confions-lui nos 

peurs, pour qu’il puisse les vaincre. Comme les disciples, nous ferons l’expérience 

qu’avec lui à bord, on ne fait pas naufrage. Car voici la force de Dieu : orienter vers 

le bien tout ce qui nous arrive, même les choses tristes. Il apporte la sérénité dans 

nos tempêtes, car avec Dieu la vie ne meurt jamais. 
 

Le Seigneur nous interpelle et, au milieu de notre tempête, il nous invite à 

réveiller puis à activer la solidarité et l’espérance, capables de donner stabilité, 

soutien et sens en ces heures où tout semble faire naufrage. Le Seigneur se réveille pour 

réveiller et raviver notre foi pascale. Nous avons une ancre : par sa croix, nous avons été 

sauvés. Nous avons un gouvernail : par sa croix, nous avons été rachetés. Nous avons une 

espérance : par sa croix, nous avons été rénovés et embrassés afin que rien ni personne 

ne nous sépare de son amour rédempteur. Dans l’isolement où nous souffrons du manque 

d’affections et de rencontres, en faisant l’expérience du manque de beaucoup de choses, 

écoutons une fois encore l’annonce qui nous sauve : il est ressuscité et vit à nos côtés. Le 

Seigneur nous exhorte de sa croix à retrouver la vie qui nous attend, à 

regarder vers ceux qui nous sollicitent, à renforcer, reconnaître et stimuler la 

grâce qui nous habite. N’éteignons pas la flamme qui faiblit (cf. Is 42, 3) qui ne s’altère 

jamais, et laissons-la rallumer l’espérance. 
 

Embrasser la croix, c’est trouver le courage d’embrasser toutes les 

contrariétés du temps présent, en abandonnant un moment notre soif de 

toute puissance et de possession, pour faire place à la créativité que seul 

l’Esprit est capable de susciter. C’est trouver le courage d’ouvrir des espaces où tous 

peuvent se sentir appelés, et permettre de nouvelles formes d’hospitalité et de fraternité 

ainsi que de solidarité. Par sa croix, nous avons été sauvés pour accueillir l’espérance et 

permettre que ce soit elle qui renforce et soutienne toutes les mesures et toutes les 

pistes possibles qui puissent aider à nous préserver et à sauvegarder. Étreindre le 

Seigneur pour embrasser l’espérance, voilà la force de la foi, qui libère de la 

peur et donne de l’espérance. 

 

Pape François 

 
________________________________________________________________________ 
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Chants  

Entrée :  

 

La sagesse a dressé une table, elle invite les hommes au festin. 

Venez au banquet du Fils de l'Homme, mangez et buvez la Pâque de Dieu. 

 

Je bénirai le Seigneur en tout temps, 

sa louange est sans cesse à mes lèvres. 

En Dieu mon âme trouve sa gloire, 

que les pauvres m'entendent et soient en fête ! 
 

Tournez-vous vers le Seigneur et vous serez illuminés, 

Votre visage ne sera pas confondu. 

Un pauvre a crié, et Dieu a entendu. 

Le Seigneur l’a sauvé de toutes ses angoisses. 

 

 

Psaume 106 :  
 

 
 

Qu’ils rendent grâce                                        Il parle, et provoque la tempête, 

                       [au Seigneur de son amour,      un vent qui soulève les vagues : 

qu’ils offrent des sacrifices d’action de grâce,   portés jusqu’au ciel,  

ceux qui ont vu les œuvres du Seigneur                                [retombant aux abîmes, 

et ses merveilles parmi les océans.                      leur sagesse était engloutie. 

 

 

 

Dans leur angoisse,                                          Ils se réjouissent de les voir s’apaiser, 

                 [ils ont crié vers le Seigneur,           d’être conduits au port  

et lui les a tirés de la détresse,                                                 [qu’ils désiraient. 

réduisant la tempête au silence,                          Qu’ils rendent grâce au Seigneur 

faisant taire les vagues.                                                                  [de son amour, 

                                                                      de ses merveilles pour les hommes. 

 

 

 

Prière universelle : 

« Sûrs de ton amour, et forts de notre foi, Seigneur nous te prions. » 
 

Communion :    

Tu es là présent, livré pour nous. 

Toi le tout-petit, le serviteur. 

Toi, le Tout-Puissant, humblement tu t´abaisses. 

Tu fais ta demeure en nous, Seigneur. 
 

Le pain que nous mangeons, le vin que nous buvons, c´est ton corps et ton sang, 

Tu nous livres ta vie, tu nous ouvres ton cœur, tu fais ta demeure en nous, Seigneur. 
 

Par le don de ta vie, tu désires aujourd´hui reposer en nos cœurs, 

Brûlé de charité, assoiffé d´être aimé, tu fais ta demeure en nous, Seigneur. 

 

 

Prière à Saint Joseph (prière du Pape François, en conclusion de la Lettre apostolique 

« Patris corde » du 8 décembre 2020) : 

Salut, gardien du Rédempteur, époux de la Vierge Marie. 

A toi Dieu a confié son Fils ; 

En toi Marie a remis sa confiance ; 

Avec toi le Christ est devenu homme. 
 

Ô bienheureux Joseph, montre-toi aussi un père pour nous, 

et conduis-nous sur le chemin de la vie. 

Obtiens-nous grâce, miséricorde et courage, 

et défends-nous de tout mal. Amen 
 

Envoi : 
 

Alléluia ! Alléluia ! Alléluia ! 
 

Proclamez que le Seigneur est bon, éternel est son amour ! 

Que le dise la maison d'Israël, éternel est son amour ! 
 

Dans l'angoisse j'ai crié vers lui, le Seigneur m'a exaucé. 

Le Seigneur est là pour me défendre, j'ai bravé mes ennemis ! 
 

Le Seigneur est ma force et mon chant, le Seigneur est mon salut. 

Je ne mourrai pas non je vivrai, je dirai l'œuvre de Dieu ! 
 

 

Prière de l'Orgue : 

Méditation post-homélie : prélude au choral "Ecoutez, le Christ nous parle !", Friedrich Wilhelm Marpurg 

(1718-1795) 

Offertoire : Prélude à quatre sur le choral "A mon Dieu", Johann Pachelbel (1653-1706) 

Communion : Cantilène en fa majeur, op. 148-2, Joseph Rheinberger (1839-1901) 

 

 

 


